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gratitude qui porte les habitans, jusque dans les moindres villa.
ges, à ne plus commencer l'office divin que par une prière géné.
le pour la famille royale le France. Les Mours des Maniotes,
dit M. Bory, nous ont singulièrement intéréssés. Leur histoire
sera certainement l'une des parties les plus piquantes <le notre
relation. Nous reclamons l'honneur d'avoir pau mi les Europé-
ens, pénétré les premiers chez ces descendans des Spartiates,
chez lesquels nous avons observé les moeurs des tvmps anc ens
modifiées par des coutumes fiéodales dont l'esprit nous re)orte,
rait au treisième siècle.

" La Laconie est susceptible des plus grandes améliorations
les terres y rendent considérablement, quoique mal tenues.
Toutes les pratiques de l'agriculture et du jardinage y sont dans
l'enfance, les fruits et les herbages d'une qualité très infiérieure
les moindres terres sont délaissées et abandonnées aux roseaux
et à toutes les plantCs croissant spontanément. Quand on pense
qu'on pourrait remédier à ce qui est là si défectueux, y prévenir
l'insalubrité de beaucoup de terrains marécageux en y rapportant
un grand nombre de plantes exotiques, dont on ignore mme le
nom, on juge qu'une commotion politique et le moindre chan-
gement dans les usages sont tu bienfait pour cette partie de la
Grèce, et deviennent ainsi secourables aà l'liumanité''

Cependant l'excès du travail et les fat igues sous un ciel ardent
devinrent enfin funestes aux voyageurs. M. Baccuet tomba d'a-
bord dangereusement malade ; puis M. Virlet, que son zèle
emportait trop souvent. " A notre arrivée à Monembasie, conti-
nue le directunr de l'ex pédition, MM Blruslé et Delaunay, tous

deux si pleins de zèle, tombèrent aussi malades. M. le docteur
Pector resté en arière dans son expédition maritime, ne put alors
d1onniier ses soinS a ses collaborateurs. Ce fut un jeune médecin ba-
varois, Succharini, attaché aux troupes grecques régulières, qui
fli appelé, ou platót envoyé expressement par M. le président de
la Grèce." Les malades convalescens au départ du courrier, ont
été coInduLHI par M. le (irecteur lBorV stIr Lin bateau à vapeur à
Tisio, ile de Airchipel. à quinze heures de la côte.

Des réco)tes abondantes ont été faites pendant ce voyage d'Ar-
cadie ct de Lacomi ; i, il n'en a encore été rien envoyé en
Irance.

M. le rapporteur 'ermine par une énumération des richesses
scientifiques qu'on doit à la commission. Elle sont aussi itom-
breuses qu'on pouvait s'y attendre dans un pays connu depuis si
eogtiqps, quoique d'une ianière im pailaite, si voisin dii nôtre
et SOUS ii latitude si peu différente. La commission de l'insti-
tut donne les ,plus gands éloges au zèle, à l'activité et au savoir
profon (l directeur de l'expédition, ainsi que de tous les membres
qI 1.a c n Il rappelle que c'est 'autOrité qui a eu l'lien-


